
10-11 классы   Задание № 1         

ЛЕКСИКО-ГРАММАТИЧЕСКИЙ ТЕСТ 

CONSIGNE: pour chaque vide numéroté indiquez la réponse la plus adéquate au contexte, en 

entourant la lettre correspondante. 

 

UNE CARRIÈRE 

 Dans l’atelier de peintre Beltara se réunissent le troisième samedi de chaque mois , le député 

Lambert, le romancier Civrac et Fabert, le metteur en scène de ce Caliban Roi qui vient d’avoir 

un  ( 1 )______  de si rare qualité . 

     Un soir, Beltara présenta à ses amis amis un jeune provincial, son cousin, qui désirait se 

consacrer aux lettres :  

     Cet enfant, ( 2  ) _____  dit-il, a écrit un roman que je ne crois pas  ( 3 )_______  qu’un autre 

et que , mon cher Civrac, je voudrais que tu (  4  ) _______ .  Mon cousin ne (  5  )_______ 

personne à Paris ; il habite Bayeux où il est ingénieur.  

       -  Homme heureux, dit Fabert. Vous avez écrit un livre, vous habitez la province et vous ne 

( 6  )_______  personne? Votre fortune est faite, monsieur. On va disputer  l’honneur de vous 

découvrir, et si vous ( 7  ) ________  attentif à bien construire votre légende, vous serez dans un 

an  beaucoup plus célèbre que notre ami Civrac lui-même. Mais je vous donne un conseil : ne 

vous montrez pas... Bayeux ! Voilà qui est bien, Bayeux. Qui ne serait sympathique vu de 

Bayeux ? Non que vous ne paraissiez charmant, monsieur, mais il est humain de ne supporter le 

génie qu’à bonne distance. 

     -   Soyez malade, dit Lambert, il est fait ( 8  )____  belles carrières dans la maladie.  

     -  Et quoi que tu ( 9  )________ dit Beltara, ne lâche pas ton métier. Un métier est un poste 

d’observation admirable.  Si  tu t’enfermes dans un cabinet de travail dans un an tu (10)_____ 

des livres de professionnel, admirablement construits et parfaitement ennuyeux. 

       -  Imbécile !  fit la voix âpre de Civrac. « Un métier est un poste d’observation admirable. » 

Comment un homme intelligent comme toi, Beltara peut-il répéter de tels clichés ? Que veux-tu 

qu’un écrivain observe qu’il ne ( 11 ) ______ trouver en lui-même ? Est-ce que Proust sortait de 

chez lui ?    Est-ce que Tolstoï quittait ses champs ? Quand on (12)____  demandait qui était 

Nathacha, il répondait : « Nathacha, c’est moi » Et Flaubert... 

   -  Je te demande pardon, dit Beltara, Tolstoï vivait au milieu ( 13 )______  immense famille et 

c’était un des éléments de sa force. Prouste était un homme qui allait au Ritz, qui avait des 

amis, et qui en tirait tout ce qu’il pouvait. Quant à Flaubert... 

      -  C’est entendu, coupa Civrac, mais imagine Proust ( 14 )______ de ses thèmes mondains, il 

aurait trouvé autre chose à dire. Il est tout aussi admirable quand il (15 )_________de sa 

maladie ou de sa chambre, ou de sa vieille servante. D’ailleurs je vais te donner un exemple qui 

te convaincra que l’intelligence ( 16 )________  , pourvue par le hasard des chances 



d’observation les plus rares,  ne (  17  )________  pas à produire une oeuvre. Notre ami 

Chalonnes... Qui eut (  18  )___________  que lui l’occasion et le temps d’observer 

 (  18  )________ plus divers ? Chalonnes a vu, et de près,  des peintres, des écrivains, des 

industriels, des comédiens, des hommes politiques, enfin toutes les scènes les plus cachées de 

la comédie humaine. Qu’ en a-t-il fait ? Nous le savons, hélas ! 

       -  Ah, oui, vous avez raison. D’ailleurs, c’est bien dommage qu’il (19 )______ sa vie. Il y a dix 

ans tous croyaient qu’il  (  20   )_________  un jour un chef-d’oeuvre. Maintenant, tout ça c’est 

du passé. On l’a oublié. 

 

 

                                                  ANDRÉ MAUROIS 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

1                                                               A. accès B. essai C. succès D. excès  
 

2 A. les B. leur C. auquel D. dont 
 

3 A. plus mauvais B. plus mal C. le plus mal D. le plus 
mauvais 

4 A. lis B. liras C. lirais D. lises 
 

5 A. sait B. connaît C. reconnaît D. sache 
 

6 A. connaissez B. savez C. reconnaissez D. sachiez 
 

7 A. êtes 
 

B. soyez C. soyiez D.  serez 

8 A. de B. des C. les D. --- 
 

9 A. fais B. feras C. ferais D. fasses 
 

10 A. écriras B. écrivais C.  écrives        D.  écrivis 
 

11 A. puise B. peux C. puisse D. put 
 

12 A. y B.  le C. l’en D. lui 
 

13 A. d’une B. d’ C. d’un D. de l’ 
 

14 A. muni B. privé C. fourni D. vaincu 
 

15 A. raconte B. conte C. parle D. récite 
 

16 A. la plus vive B. plus vive C. la moins vive D. moins vive 
 

17 A. fournit B. propage C. suffit D. satisfait 
 

18 A. mieux B. meilleur C. le mieux D. le meilleur 
 

19 A. avait raté B. rata C. a raté D. ait raté 
 

20 A. écrira B. écrive C. écrirait D. écrivit 
 

 

 

 

 

 



10-11 классы     Задание № 2 Конкурс понимание письменных текстов 

  Consigne : Lisez le texte ci-dessous.  Répondez aux questions.  

L’arrestation d’Arsène Lupin 

      Lady Jerland, l’amie de Miss Nelly, arrivait en courant. Elle était bouleversée. On s’empressa 

autour d’elle, et ce n’est qu’après bien des efforts qu’elle réussit à balbutier : 

« Mes bijoux, mes perles !... on a tout pris !... » 

Non, on n’avait pas tout pris, comme nous le sûmes par la suite, chose bien curieuse : on avait 

choisi ! 

     De l’étoile en diamants, du pendentif en cabochons de rubis, des colliers et des bracelets 

brisés, on avait enlevé, non point les pierres les plus grosses, mes les plus fines, les plus 

précieuses, celles, aurait-on dit, qui avaient le plus de valeur en tenant moins de place. Les 

montures gisaient là, sur la table. Je les vis, tous nous les vîmes, dépouillées de leurs joyaux 

comme des fleurs dont on eût arraché les beaux pétales étincelants et colorés. 

      Et pour exécuter ce travail, il avait fallu, pendant l’heure où Lady Jerland prenait le thé, il 

avait fallu, en plein jour, et dans un couloir fréquenté, fracturer la porte de la cabine, trouver un 

petit sac dissimulé à dessein au fond d’un carton à chapeau, l’ouvrir et choisir ! 

      Il n’y eut qu’un cri parmi nous. Il n’y eut qu’une opinion parmi tous les passagers, lorsque le 

vol fut connu : C’est Arsène Lupin. Et, de fait, c’était bien sa manière compliquée, mystérieuse, 

inconcevable... et logique cependant, car, s’il était difficile de receler la masse encombrante 

qu’eût formée l’ensemble des bijoux, combien moindre était l’embarras avec de petites choses 

indépendantes les unes des autres, perles, émeraudes et saphirs ! 

       Et, au dîner, il se passa ceci : à droite et à gauche de Rozaine, les deux places restèrent 

vides. Et le soir on sut qu’il avait été convoqué par le commandant. 

       Son arrestation, que personne ne mit en doute, causa un véritable soulagement. On 

respirait enfin. Ce soir-là on joua aux petits jeux. On dansa. Miss Nelly, surtout, montra une 

gaieté étourdissante qui me fit voir que si les hommages de Rozaine avaient pu lui agréer au 

début, elle ne s’en souvenait guère. Sa grâce acheva de me conquérir. Vers minuit, à la clarté 

sereine de la lune, je lui affirmai mon dévouement avec une émotion qui ne parut pas lui 

déplaire. 

        Mais le lendemain, à la stupeur générale, on apprit que, les charges relevées contre lui 

n’était pas suffisantes, Rozaine était libre. 

      Fils d’un négociant considérable de Bordeaux, il avait exhibé des papiers parfaitement en 

règle. En outre, ses bras n’offraient pas la moindre trace de blessure. 

« Des papiers ! Des actes de naissance ! s’écrièrent  les ennemis de Rozaine, mais Arsène Lupin 

vous en fournira tant que vous voudrez ! Quant à la blessure, c’est qu’il n’en a pas reçu... ou 

qu’il en a effacé la trace ! 

    On leur objectait qu’à l’heure du vol, Rozaine – c’était démontré – se promenait sur le pont. À 

quoi ils ripostaient : « Est-ce qu’un homme de la trempe d’Arsène Lupin a besoin d’assister au 

vol qu’il commet ? 



     Et puis, en dehors de toute considération étrangère, il y avait un point sur lequel les plus 

sceptiques ne pouvaient épiloguer. Qui, sauf Rozaine, voyageait seul, était blond, et portait un 

nom commençant par R ? Qui le télégramme désignait-il, si ce n’était Rozaine ? 

     Et quand Rozaine, quelques minutes avant le déjeuner, se dirigea audacieusement vers notre 

groupe, Miss Nelly et Lady Jerland se levèrent et s’éloignèrent 

     C’était bel et bien de la peur. 

     Une heure plus tard, une circulaire manuscrite passait de main en main parmi les employés 

du bord, les matelots, les voyageurs de toutes classes : M. Louis Rozaine promettait une somme 

de dix mille francs à qui démasquerait Arsène Lupin, ou trouverait le possesseur des pierres 

dérobées. 

     « Et si personne ne me vient en aide contre ce bandit, déclara Rozaine au commandant, moi, 

je lui ferai son affaire » 

     Rozaine contre Arsène Lupin, ou plutôt, selon le mot qui courut, Arsène Lupin contre Arsène 

Lupin, la lutte ne manquait pas d’intérêt ! 

     Elle se prolongea durant deux journées. 

    On vit Rozaine errer de droite et de gauche, se mêler au personnei, interroger, fureter. On 

aperçut son ombre, la nuit, qui rôdait. 

    De son côté, le commandant déploya l’énergie la plus active. Du haut en bas, en tous les 

coins, La Provence fut fouillée. On perquisitionna dans toutes les cabines, sans exception, sous 

le prétexte fort juste que les objets étaient cachés dans n’importe quel endroit, sauf la cabine 

du coupable. 

    « On finira bien par découvrir quelque chose, n’est-ce pas ? me demandait Miss Nelly. Tout 

sorcier qu’il soit, il ne peut faire que des diamants et des perles deviennent invisibles.        

 

 

Maurice Leblanc 

 

 

 

 

 

 

 

 



    Répondez aux questions suivantes et terminez les affirmations : 

 (Attention ! Entre 4 variantes proposées, seulement une correspond entièrement au texte) 

1.  On a volé 

 A)  tous les bijoux de Lady Jerland                        C)  les montures des joyaux les plus précieux 

 B)  les diamants et des colliers les plus gros       D)  les pierres les plus coûteuses  

 

2.  Comment le voleur a-t-il pénétré dans la cabine de Lady Jerland ? 

A)  il a fracturé la serrure 

B)  il s’est servi d’un passe-partout 

C) il a volé les clés de la cabine 

D) Lady Jerland a oublié de fermer la porte 

 

3. Quand le vol a-t-il eu lieu ?  

A) La nuit précédente                                          C) à l’aube 

B) en plein jour                                                      D) pendant que Lady Jerland dormait 

 

4.   Qui le commandant a-t-il convoqué ?  

A) M. Rozaine                                            C) Arsène Lupin 

B) Miss Nelly                                              D) la victime 

 

5.  Où Lady Jerland cachait-elle ses bijoux ? 

A) Dans un petit sac sous l’ oreiller                          C) Dans un des tiroirs 

B)  dans un coffre-fort                                                D) Au fond d’un carton à chapeau 

6. A-t-on pas arrêté le type que tous soupçonnaient ?    

A) Non, parce qo’on voulait le prendre en flagrant délit 

B) Non, parce qu’on n’avait pas de preuves de sa culpabilité 

C) Non, parce qu’on attendait l’arrivée du policier 

D)  Oui, et son arrestation a causé un véritable soulagement 

 

 



7.  Qui a promis une récompense à qui trouverait le voleur 

A)  Le criminel lui-même                       C)  Le commandant 

B) La victime                                            D) Un négociant considérable de Bordeau 

 

8.  La nuit même le narrateur 

A) a inspecté tous les coins suspects                 C) se tenait aux aguets et guetter le voleur 

B) a commis le second vol                                    D) a déclaré ses sentiments à Miss Nelly 

 

9.  M. Rozaine 

A) avait les cheveux bruns et voyageait seul  

B) était blond et voyageait avec sa femme 

C)  était blond et voygeait seul  

D) était un homme brun, de haute taille qui accompagnait Miss Nelly 

 

10. Quand et où la perquisition a-t-elle eu lieu 

A) Le jour du vol le commandant a ordonné de fouiller dans toutes les cabines 

B) Le lendemain ou deux jours après le vol on a fouillé tout le navire 

C) Le lendamain on a perquisitionné dans la cabine de M. Rosaine 

D) Deux jour après le vol on a perquisitionné dans toutes les cabines, sauf celle de Miss Nelly 

 

 

 

 

Concours № 3 Конкурс письменной речи 
 

 

Rédigez un essai (150-180 mots) en répondant aux questions ci- 

dessous : 
 

Quelles sont les activités sportives que vous considérez comme 

dangereuses ? 

Dites pourquoi. Argumentez votre point de vue. 
 

 



 

10-11 классы  ЗАДАНИЕ № 1 ЛЕКСИКО-ГРАММАТИЧЕСКИЙ ТЕСТ  (ключи) 

 

1 С 
2 B 
3 A 
4 D 
5 B 
6 A 
7 A 
8 A 
9 D 
10 A 
11 C 
12 D 
13 A 
14 B 
15 C 
16 A 
17 C 
18 A 
19 D 
20 C 

 

 

 

 

 

 

Задание № 2 Конкурс понимания письменных текстов  10-11 КЛАССЫ 

 

1 D 

2 A 

3 B 

4 A 

5 D 

6 B 

7 D 

8 A 

9 C 

10 B 

 

 


